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Résumé


Nikon avait défrayé la chronique en lançant en 2012 deux reflex D800 24 × 36 équipés d’un capteur 36 millions de pixels – la définition des moyens formats professionnels vendus à l’époque trois à huit fois plus cher. En 2014, le Nikon D810 signe la maturité de ce concept, avec un nouveau capteur de même définition aux performances augmentées, un obturateur plus silencieux et un autofocus plus performant. L’appareil est dépourvu de filtre anti-moiré et garde toutes les qualités de ses prédécesseurs, avec de surcroît un nouveau traitement d’image offrant une restitution plus naturelle de la netteté. 


Le boîtier répond aux critiques que certains détails de la série D800 avaient suscitées – vibrations à certaines vitesses, accentuation parfois excessive –, mais Nikon a inquiété ses fidèles en abandonnant son célèbre logiciel Capture NX2 de développement des RAW, d’où nos essais du nouveau logiciel Capture NX-D et de logiciels tiers très performants. Une très large partie de cet e-book est ensuite consacrée à la présentation de tests de 103 optiques conseillées, aux tarifs très différents, qui incluent les nouveautés de 2013 à 2015.
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Avant-propos
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Le Nikon D810 mérite les meilleurs objectifs à Portrait, comme le récent Zeiss Otus 85 mm f/1,4, mais il s’accommode heureusement de modèles plus anciens et moins onéreux.





La présentation du Nikon D800 en 2012 a suscité beaucoup de curiosité et maints débats sur ses performances et sur le risque que présenterait une définition trop élevée par rapport aux caractéristiques des objectifs. Notre e-book de l’époque a sans doute contribué à rassurer la clientèle, et le lancement du D810 deux ans après a été beaucoup plus calme.


Ce modèle en apparence très proche de la série D800 innove pourtant sur de nombreux points : il abandonne le filtre anti-aliasing (plus de filtre complexe comme sur le D800E), il dispose d’un nouvel obturateur bien plus silencieux et causant moins de vibrations, et surtout sa qualité d’image fait un bond en avant du double fait d’un nouveau capteur plus dynamique et d’un nouveau traitement d’images.


Hélas, les fidèles clients ont été choqués qu’à cette occasion, le logiciel historique Nikon Capture NX2 soit abandonné, mais vous trouverez au chapitre 4 non seulement une bonne nouvelle à cet égard, mais également l’examen de plusieurs logiciels tout à fait performants pour le traitement des NEF du D810.


La partie consacrée aux fiches optiques reprend les nombreux modèles testés dans l’ouvrage précédent – le piqué mesuré est très proche entre les différentes évolutions du capteur 36 Mpix du vaisseau amiral de Nikon – mais également les mesures des nouveaux modèles commercialisés depuis 2013.


Enfin, les essais de terrain conduits sur des sites variés en 2014 ont permis d’illustrer d’exemples concrets les observations sur les réglages conseillés… ou déconseillés… du D810 selon les usages auxquels on le destine. Ces tests sur le terrain ont été complétés par des essais de post-traitement des images en hauts ISO avec plusieurs logiciels, confirmant la très haute qualité d’image que l’on peut obtenir avec ce boîtier.


Jean-Marie Sepulchre


4 mai 2015
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Crédits photo


Toutes les photos d’illustration sont de l’auteur, les images d’appareils et d’objectifs sont issues de la documentation fournie par les fabricants. Les mesures DxO Mark sont réservées © DxO Labs.










Chapitre 1


Le D810, la haute définition au sein d’un large système


Un appareil reflex, qu’il soit argentique ou numérique, est un des éléments d’un système photographique complet qui comprend des objectifs interchangeables, des flashs, des accessoires… et d’autres appareils encore. Le système Nikon offre d’énormes possibilités, mais il est également d’une rare complexité. Les règles de compatibilité donnent souvent des sueurs froides aux débutants, tout en rassurant les pros conscients de pouvoir utiliser aujourd’hui un objectif de plus de 50 ans d’âge sur leur D810.


À l’origine, Nikon commercialisait des appareils télémétriques inspirés des Zeiss et des Leica, mais le lancement en 1959 du premier système reflex de la marque a durablement marqué l’histoire de la photographie.


Le système Nikon F


En 1945, dans un Japon vaincu, la société Nippon Kogaku K.K., partie intégrante du groupe Mitsubishi, et notamment spécialisée dans l’optique scientifique et militaire, cherche des débouchés civils et étudie un appareil photographique de reportage pour lequel la marque « Nikon » est choisie en 1946. Les premiers essais (au format 24 × 32, puis 24 × 34 mm) permettent d’adopter la forme et les principes, et les premiers succès dateront du Nikon S, série lancée en 1950, en se ralliant au format 24 × 36 de Leica. Dans le même temps, des objectifs Nikkor compatibles avec les Leica ou Canon contemporains sont produits ; les journalistes et correspondants de guerre qui couvrent la guerre de Corée vont découvrir ces optiques au cours de leurs escales à Tokyo. Dès 1953 ont lieu les premières exportations vers les États-Unis, et très rapidement, la marque s’implante chez les professionnels du reportage (figures 1-2 et 1-3).
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Figure 1-2 
Publicité Nikon des années 1950







[image: image]


Figure 1-3 
Nikon S des années 1950





Cependant, l’apogée du télémétrique – le Nikon SP à obturateur en titane en est un bon exemple – coïncide avec l’entrée en force du système reflex à visée à travers l’objectif. Les inventions successives du pentaprisme de visée, du miroir éclair et de la présélection automatique assurent une image toujours claire permettant de produire à la fin des années 1950 un modèle qui ajoute à tous ces atouts un système interchangeable de visée et bientôt une capacité de mesurer la lumière à travers l’objectif sans fermer le diaphragme : le Nikon F est né, avec un premier modèle en 1959 et des améliorations permanentes des objectifs et accessoires durant toute la décennie suivante (figures 1-1 et 1-4).
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Figure 1-1 
Nikon F des années 1960
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Figure 1-4 
Publicité pour le Nikon F dans la presse américaine  au début des années 1960





Le Nikon F fait vraiment date dans la diffusion aux milieux professionnels des appareils reflex 24 × 36, car il est doté d’accessoires pour faire face à toutes les situations : de la photo de guerre à la photographie médicale, en passant par la conquête de l’espace puisqu’il accompagne la NASA dans les missions Apollo.


Le couplage des objectifs


Avec le Nikon F à prisme de mesure de lumière « Photomic » puis avec le Nikkormat à visée fixe, Nikon inaugure un système de couplage original avec une petite fourche (les Américains la baptisent très vite « oreilles de lapin ») qui actionne un levier (figures 1-5 et 1-6). Celui-ci informe l’appareil du diaphragme choisi, tandis que la visée reste toujours lumineuse car elle s’effectue à pleine ouverture tant que le déclenchement n’est pas activé.
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Figure 1-5 
Couplage d’un objectif  des années 1960
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Figure 1-6 
Seule la fourchette assure une transmission d’informations à l’appareil.





Cette invention est à la base du succès des Nikon des années 1960, puis à la source de tourments permanents dans la compatibilité des objectifs au cours des années qui suivent, et ce, jusqu’à aujourd’hui !


À partir de 1977, le système externe de transmission change et un petit index coulissant situé dans la monture de l’appareil (Auto Indexing = monture AI) va prendre appui sur un évidement de la bague de diaphragme, rendant ainsi inutile la présence de la fourchette (figure 1-7). Cependant, pour assurer la compatibilité avec tous les boîtiers à commande externe produits de 1959 à 1977, la plupart des objectifs manuels vont conserver cet appendice, et d’habiles bricoleurs en grefferont même sur des modèles autofocus produits à partir de 1986.
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Figure 1-7 
Couplage d’un objectif sur un appareil des années 1980 : la fourchette n’actionne plus aucun levier.





La monture des Nikon des années 1980 se distingue par deux détails qui expliquent le style particulier de la bague de diaphragme : une petite loupe permet de projeter dans le viseur la valeur de diaphragme choisie sur la bague (d’où une seconde échelle gravée avec des petits chiffres), et l’index d’ouverture prend appui sur un épaulement de la même bague, ce qui permet à l’appareil de connaître l’ouverture sélectionnée quand on tourne la bague (figure 1-8).
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Figure 1-8 
Monture d’un Nikon FA de 1983 : 1 – loupe de lecture des ouvertures,  2 – index de couplage.





Les objectifs de type AI construits à partir de 1977 présentent donc une bague de diaphragme avec des épaulements et deux échelles gravées pour les chiffres d’ouverture. Mais de nombreux objectifs des années 1960 ont été transformés à cette époque en leur greffant une nouvelle bague à la norme AI afin qu’ils soient compatibles à la fois avec les anciens et les nouveaux appareils (figure 1-9).
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Figure 1-9 
Objectif ancien transformé par le montage d’une bague AI dans les années 1980





En 1982, la monture est légèrement modifiée et devient AI-S (Auto Indexing Shutter), car un petit creux dans la baïonnette de l’objectif indique à l’appareil la catégorie de focale pour modifier le programme des vitesses. On reconnaît ces modèles à la gravure en orange de la plus petite ouverture disponible du diaphragme (figure 1-10).




[image: image]


Figure 1-10 
Objectif AIS avec la plus petite des ouvertures en orange





Avec un appareil pro contemporain comme le D810, cette distinction entre objectifs modifiés AI, AI ou AI-S n’a strictement plus aucune importance, tous fonctionnent sur les reflex Nikon pro et experts dès que l’on renseigne le logiciel de l’appareil sur la focale et l’ouverture. En effet, le boîtier possède sur sa monture le petit index qui délivre cette information quand on tourne la bague de diaphragme. Il est même possible de faire fonctionner des objectifs modifiés de façon très artisanale par meulage, car il n’existe plus de stocks de bagues de diaphragme AI (figure 1-11) ! Cependant, comme de nombreux autres appareils Nikon ne sont pas compatibles avec les objectifs anciens, autant les connaître car un système peut être composé de plusieurs boîtiers et objectifs.
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Figure 1-11 
Objectif ancien modifié par meulage de la bague de diaphragme





Lors de l’introduction de l’autofocus à partir de 1986, Nikon a greffé sur ses optiques une puce électronique qui renseigne les boîtiers sur un certain nombre de données, dont l’ouverture. Il suffit de bloquer la bague de diaphragme sur le chiffre orange pour commander l’ouverture depuis le boîtier. Cette bague a été conservée jusqu’aux années 2000 car elle était indispensable pour les appareils des générations 1977-1986 ; cependant, la fourchette fut sacrifiée (figure 1-12).
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Figure 1-12 
Objectif autofocus AF-D avec bague de diaphragme





Désormais, les objectifs ne comportent plus que des contacts et sont dépourvus de bague : les anciens appareils ne peuvent donc plus les utiliser (figure 1-13) et la lettre G figure dans leur nom commercial.
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Figure 1-13 
Objectif autofocus AF-S G sans bague de diaphragme





Il reste enfin une nuance de taille parmi les objectifs autofocus : tous les modèles récents sont dotés d’un moteur interne de technologie ultrasonique (série AF-S), et mis à part les téléobjectifs à moteur intégré (série AF-I), tous les anciens autofocus des années 1980 et 1990 sont uniquement mécaniques, la mise au point étant actionnée par un moteur installé dans le boîtier.


En résumé, sauf de rares exceptions expliquées dans le mode d’emploi (MdE p. 374) et touchant certains très anciens objectifs grands-angles ou téléobjectifs, le D810 acceptera quasiment toute optique produite depuis 1959 si elle a été modifiée pour actionner l’index d’ouverture dont le boîtier est doté, et presque toute optique produite depuis 1977 (figure 1-14) sans aucune modification.
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Figure 1-14 
Gamme d’objectifs du début des années 1980





Mais si l’on veut investir dans le système Nikon de façon plus large, certaines restrictions seront inévitables.


Les boîtiers argentiques de légende


Après le Nikon F qui a fait la réputation de la marque, le modèle F2 (figure 1-16) a repris la même philosophie avec un dessin un peu plus adouci et un obturateur plus véloce, et c’est de la série F2 que date l’adoption du nouveau système d’indexation AI. Évidemment, grâce à la fourchette, le F2 acceptait également les modèles plus anciens et non modifiés. Dans le même temps, la gamme d’objectifs et d’accessoires était agrandie (figure 1-15).
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Figure 1-15 
Un système complet comprend également les sacs de transport de la marque, les filtres et les accessoires.
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Figure 1-16 
Le Nikon F2 des années 1970





En 1980, le Nikon F3 (figure 1-19) était le dernier modèle professionnel uniquement manuel, et en même temps (et en toute petite série !) le premier modèle à intégrer un système autofocus précurseur, car intégrant une motorisation dans les objectifs. Hélas, sitôt explorée, cette voie était abandonnée pour des raisons économiques. Durant une dizaine d’années entre 1987 et 1996, les Nikon autofocus feront souvent pâle figure, en matière de silence et de rapidité de mise au point, face à leurs concurrents Canon dotés de moteurs intégrés dans chaque objectif.
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Figure 1-19 
Le Nikon F3 avec ses cinq viseurs interchangeables





En revanche, Nikon a innové avec la première mesure multizone automatique de la lumière sur le FA de 1983 (figure 1-17). Ce système précurseur fut repris par la suite dans de nombreuses déclinaisons de modèles sous le nom de mesure matricielle, car elle consiste à analyser différentes zones de la scène puis à déterminer une exposition correcte à partir des mesures différentes de la lumière et de cas types stockés dans la mémoire de l’appareil.
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Figure 1-17 
Le Nikon FA à mesure multizone





Le premier appareil professionnel autofocus sera le F4, mais le modèle expert F801 fera la conquête de très nombreux photographes et les amènera à l’autofocus, tout en conservant la compatibilité totale des objectifs manuels à la norme AI ou AI-S.


En déclinant sa gamme en deux formats d’appareils – des modèles pro « purs et durs » souvent de dimensions et de poids importants, et des modèles plus compacts capables de satisfaire à la fois amateurs et professionnels –, Nikon offrait dès l’origine des choix d’équipements : la marque a développé conjointement deux gammes (figure 1-20) tout aussi qualitatives en matière de résultats, comme le duo Nikon F/Nikkormat ou encore Nikon F/Nikon F801, jusqu’au dernier argentique à viseur interchangeable, le Nikon F5 qui coexistait avec le modèle plus léger F100. Seul le Nikon F6 (figure 1-18), sans doute le dernier argentique de la marque, offrait un choix pro plus léger que le F5.
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Figure 1-18 
Le Nikon F6, sans doute le dernier argentique de la marque
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Figure 1-20 
Des Nikon argentiques de légende. De gauche à droite, en haut : Nikon F, Nikkormat, Nikon F2 ; au milieu : Nikon FA, Nikon F3/T, Nikon F3/AF ; en bas : Nikon F4, Nikon F5 (collection de l’auteur)





Les premiers reflex numériques et le choix du format DX


Quand Nikon a présenté son premier appareil numérique professionnel, il avait été précédé par Kodak qui avait commercialisé des F3, puis des F90 et enfin des F5 modifiés par ses soins, le modèle DCS 620 de 2 millions de pixels précédant le DCS 760 de 2001 (figure 1-22) avec son capteur de 18 × 27 mm doté de 6 millions de pixels, un record pour l’époque ! Mais Nikon présentait en 1999 son propre modèle, le D1 (figure 1-21), pourvu d’un capteur de plus petite taille (environ 16 × 24 mm) induisant un recadrage de 1,5× la focale des objectifs : la définition de 2,7 millions de pixels semblait suffisante pour des usages de presse.
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Figure 1-21 
Le Nikon D1, premier reflex numérique de la marque
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Figure 1-22 
Le Kodak DCS 760 construit sur une base de Nikon F5





Tandis que Kodak avait choisi de modifier le lourd F5, Nikon concevait son reflex numérique à partir du plus léger F100, et lui déclinait rapidement un frère mieux doté en pixels, le D1x présenté en 2001 en même temps que le modèle Kodak. De cette période date l’ancrage majoritaire de Nikon dans la technologie des capteurs plus petits que le 24 × 36 argentique, dits « APS » en référence à la taille des images de ce format amateur des années 1990. À partir de 2002, tandis que Kodak et surtout Canon adoptaient pour leur haut de gamme la même taille de capteur que les films les plus utilisés, Nikon est resté durant cinq ans à cette seule taille de capteur, déclinée progressivement en trois gammes toutes dénommés « DX » pour qualifier la taille du capteur : à la gamme pro D2 (figure 1-23), D200 et D300 tous compatibles avec tous les objectifs Nikkor y compris les anciens AI, se sont ajoutés des modèles amateurs experts ou familiaux souffrant de restrictions techniques et de compatibilité optique limitée. Pour ces appareils a été développée une gamme d’objectifs spécifiques nommés « DX », mais on verra qu’ils restent utilisables sur le D810 au prix d’un recadrage de l’image.
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Figure 1-23 
Nikon D2xs de gamme pro 12 Mpix à capteur APS 16 × 24 mm





La gamme DX Nikon a continué à se développer, notamment avec les modèles experts D7100 (figure 1-24) et D7200 de 24 Mpix qui offrent une excellente compatibilité avec les objectifs anciens, mais les modèles amateurs des séries « 3 » et « 5 » tels les récents D3300 et D5500, eux aussi de haute définition 24 Mpix, sont beaucoup plus limités en n’acceptant, sans restriction d’autofocus ou de mesure de lumière, que les objectifs AF-S à moteur intégré.
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Figure 1-24 
Nikon D7100 modèle DX expert de 24 Mpix





On regrette cependant que Nikon n’ait pas, à ce jour, coiffé cette gamme en commercialisant un vrai DX « Pro » dédié au sport et la chasse photo, pour concurrencer le Canon EOS 7D Mark II.


La gamme Nikon FX


Le grand tournant de la gamme Nikon date de 2007, puisque la gamme professionnelle « gros boîtier » à petit capteur APS a été remplacée par la série des appareils à capteur 24 × 36 mm (gamme FX), inaugurée avec le D3 de 12 millions de pixels. Ce modèle ouvrait des voies inconnues à l’époque en très haute sensibilité, et il était notamment proposé avec un zoom exceptionnel de 14-24 mm de f/2,8 (figure 1-25). Ce modèle a été complété ensuite par le D3x proposant une définition de 24,5 millions de pixels pour le studio et les paysages très détaillés, et remplacé en 2009 par le D3s offrant des qualités inimaginables en faible lumière, et permettant des reportages presse de qualité en JPEG à la valeur incroyable pour l’époque de 25 600 ISO.
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Figure 1-25 
Nikon D3 de 12 millions de pixels





À côté des ces appareils imposants, Nikon lançait en 2008 un modèle « pro léger », le D700 (figure 1-26), doté du capteur du D3 et tout aussi apte que ce dernier à l’usage professionnel, tout en étant adopté par de très nombreux amateurs experts.
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Figure 1-26 
Nikon D700 de 12 millions de pixels





En 2012, la gamme a été renouvelée avec le D4 de 16 Mpix et le D800 de 36 Mpix, puis avec le D600 de 24 Mpix, tous ayant en commun d’offrir, en plus de leurs caractéristiques expertes en matière de photo, une section vidéo très avancée et innovante, capable de faire face aux besoins de la télévision et du cinéma en format Full HD.


Le D800, très vite rejoint par le D800E disposant d’un filtre spécial améliorant la netteté, était le premier appareil 24 × 36 rejoignant la définition élevée des moyens formats de l’époque, avec 36 millions de pixels, à comparer aux 37 millions de pixels d’un Leica S2 ou aux 40 millions de pixels d’un Pentax 645D ou d’un Hasselblad HD40 : le D810 est le descendant direct de cette gamme D800/D800E, améliorée sur le dernier modèle par quelques points de détail qui, pourtant, peuvent faire la différence sur le terrain.


Le D600 ayant souffert de problèmes de construction (poussières s’insinuant sur le capteur) a été remplacé par le D610, et le D4 quant à lui a été remplacé par un D4s avec un autofocus offrant une meilleure fiabilité et un gain évident en haute sensibilité, le reportage JPEG étant possible sans grosse difficulté à 51 200 ISO (figure 1-27). En 2013 a été présenté l’original Df, qui reprend sur un châssis de style D600 un habillage évoquant les anciens modèles argentiques (figure 1-28)… mais équipé d’un capteur haute sensibilité de D4 (16 Mpix). En 2014 ont été lancés le D810, objet du présent ouvrage, et le D750 premier d’une nouvelle génération de FX compacts (figure 1-29).
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Figure 1-27 
Nikon D4s de 16 millions de pixels
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Figure 1-28 
Nikon Df de 16 millions de pixels
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Figure 1-29 
Nikon D750 de 24 millions de pixels





La gamme récente comprend donc en 16 Mpix le Df et le D4s, en 24 Mpix le D610 et le D750, et en 36 Mpix le D810 (figure 1-30).
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Figure 1-30 
Nikon D810 de 36 millions de pixels












Chapitre 2


Construction et ergonomie du D810


Le Nikon D810 (figure 2-1) reprend la tradition des boîtiers Nikon « pro légers » comme le D300 qui renfermait pourtant un capteur de plus petite taille et reste très proche de la série D800. Il est construit pour durer et présente une finition très flatteuse avec un gainage facilitant bien la prise en main.
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Figure 2-1 
Le Nikon D810





Ses principales caractéristiques et son ergonomie sont décrites dans le présent chapitre ainsi que dans le suivant consacré aux réglages. Afin de pouvoir disposer de précisions complémentaires, le texte renvoie parfois au mode d’emploi de l’appareil selon la notation suivante : « MdE p. xx ».
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